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Nous, chefs d'État et de gouvernement démocratiquement élus des pays des Amériques, 
sommes réunis à Santiago (Chili) pour continuer le dialogue et intensifier l'effort de 
coopération amorcés à Miami en décembre 1994. Depuis cette date, des progrès 
significatifs ont été réalisés pour ce qui est de formuler et d'exécuter des projets et 
programmes conjoints devant permettre de profiter des grandes possibilités qui s'ouvrent 
à nous. Nous réaffirmons notre volonté de poursuivre cette entreprise capitale, qui exige 
des efforts nationaux soutenus et une coopération internationale dynamique. 

La consolidation de la démocratie, le dialogue politique, la stabilité économique, le 
progrès vers la justice sociale, la convergence de nos politiques d'ouverture commerciale 
et la volonté d'accélérer le processus permanent d'intégration de l'hémisphère ont 
contribué à la maturation de nos relations. Nous redoublerons nos efforts pour poursuivre 
les réformes destinées à améliorer les conditions de vie des peuples des Amériques et 
pour instaurer une communauté solidaire. C'est pourquoi nous avons décidé de faire de 
l'éducation un sujet particulièrement important de nos discussions. Nous approuvons le 
Plan d'action annexé et nous nous engageons à le réaliser. 

Depuis notre réunion de Miami, nous avons constaté dans les Amériques de réelles 
retombées économiques, du fait de la libéralisation des échanges commerciaux, d'une 
plus grande transparence des réglementations économiques, de l'adoption de judicieuses 
politiques économiques, axées sur l'économie de marché, ainsi que des efforts consentis 
par le secteur privé afin d'augmenter sa compétitivité. Malgré les difficultés financières 
et économiques éprouvées par des pays de la région, alors que certains pays d'autres 
régions subissaient, eux, de graves revers économiques, les tendances générales 
observées dans les Amériques ont été une croissance économique plus rapide, des taux 
d'inflation inférieurs, de plus vastes débouchés et un climat de confiance face au marché 
mondial. Ces acquis sont attribuables en grande partie aux efforts soutenus et concertés 
accomplis par nos pays afin de promouvoir la prospérité par une plus grande intégration 
et une plus large ouverture de nos économies. De nouveaux partenariats ont été formés, 
et les alliances existantes ont été renforcées et élargies. Les accords sous-régionaux et 
bilatéraux d'intégration et de libre-échange jouent aujourd'hui un rôle positif. Nous 
sommes persuadés que la Zone de libre-échange des Amériques (ZLEA) améliorera le 
bien-être de nos peuples, y compris les populations économiquement défavorisées, dans 
nos pays respectifs. 

L'intégration de l' hémisphère constitue un complément nécessaire aux politiques 
nationales visant à éliminer des problèmes persistants et à atteindre un plus haut degré de 
développement. Un processus d'intégration, au sens le plus large du terme, dans le 
respect des entités culturelles, nous permettra de définir un ensemble de valeurs et 
d'intérêts communs qui nous aidera à atteindre ces buts. 
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